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Solidarité avec le peuple syrien 

 
Le printemps arabe, expression d'un immense désir de liberté, de dignité et de démocratie, nous a 

tous enthousiasmés et a suscité de grands espoirs. Il mérite notre plus grand soutien et notre soli-

darité. Ce combat en grande partie non-violent, mené avec un courage admirable par une nouvelle 

génération, dont beaucoup de jeunes et de femmes, est pourtant réprimé avec une extrême bruta-

lité en Syrie. Le PS suisse condamne avec force l'escalade du recours aux armes contre des mani-

festant-e-s pacifiques, les rafles massives, les exécutions sommaires, la torture et la répression 

systématique des militant-e-s pour la démocratie, des défenseurs des droits fondamentaux et les 

journalistes.  

 

Ce conflit est entretemps devenu un enjeu de politique internationale. Cela fait trop longtemps que 

la Russie, la Chine et l'Iran soutiennent le régime brutal et inique d'Assad. En militarisant l'opposi-

tion syrienne, l'Arabie saoudite et les autres Etats du Golfe qui violent systématiquement les droits 

humains dans leur propre pays servent quant-à-eux leurs propres intérêts. Cela ne saurait nous 

empêcher de nous engager résolument pour la fin des violences, l'ouverture aux organisations 

humanitaires, la libération des détenu-e-s politiques et le retrait des forces de sécurité des bastions de 

l'opposition. La communauté internationale n'a pas de temps à perdre. Elle doit enfin assumer ses 

responsabilités morales et politiques. Chaque heure, chaque minute qui passe voit augmenter le 

nombre de morts, de réfugiés et la souffrance s'amplifier. 

 

La Suisse s'est jusqu'à présent montrée trop hésitante pour peu qu'elle ait agi. Le Conseil fédéral a 

édicté un embargo sur l'armement, un embargo sur le pétrole, un blocus financier et des inter-

dictions de voyage. Il s'est contenté de suivre l'UE de manière beaucoup trop timide. Le PS suisse 

demande au Conseil fédéral et aux responsables politiques suisses de sensiblement durcir le ton 

et de prendre enfin les mesures suivantes: 

 

1. Tout mettre en œuvre pour un arrêt immédiat des violences.  

2. Proposer une importante aide humanitaire et imposer un couloir humanitaire en Syrie en 

coordination avec le CICR et les Nations Unies. 

3. Accueillir un contingent généreux de réfugié-e-s particulièrement nécessiteux.  

4. Elargir les sanctions prises à l'encontre du clan Assad et les faire appliquer avec efficacité, 

assorties de contrôles à l'improviste des entreprises de négoce de pétrole basées en Suisse. 

5. Geler les avoirs du clan Assad avec toutes leurs ramifications puis réunir les preuves nécessaires 

pour établir leur origine criminelle devant les tribunaux. 

6. Enfin suspendre les exportations de matériel de guerre suisse dans la région, y-compris vers 

les Etats du Golfe. 

7. Offrir à l'opposition démocratique syrienne tout le soutien nécessaire pour qu'elle puisse tenir 

des conférences en Suisse et surmonter ses divisions internes.  

8. Assurer la protection et la sécurité des opposant-e-s syriens en Suisse à l'aide des services de 

renseignement et des forces de police.  



9. Soutenir avec force le plan de paix de l'envoyé spécial en Syrie des Nations unies et de la 

Ligue Arabe Kofi Annan et ce, notamment à l'occasion de tous les contacts avec la Russie, la 

Chine et l'Iran.  

10. Prendre les dispositions nécessaires pour que les crimes contre l'humanité perpétrés en Syrie 
fassent l'objet de poursuites pénales et que les coupables soient punis. 

 


